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( Centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 )( Centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 )  

EditoEdito  

Les grands anniversaires sont l’occa-

sion de remettre au cœur de l’attention 

médiatique et politique des pages de 

notre histoire commune. De manière 

souvent fugace et éphémère, mais 

avec la volonté de renforcer la connais-

sance de ces évènements. Le 11 no-

vembre 2018 marquant le centième an-

niversaire de l’Armistice de la Grande 

Guerre ne fera pas exception ; il nous 

permettra de revenir sur cette guerre 

terrible, à propos de laquelle tous les 

superlatifs ont été utilisés, tant son am-

pleur bouleversa profondément les so-

ciétés et tant ses conséquences mar-

quèrent tragiquement le reste du siècle.  

Mais ces grands événements commé-

moratifs offrent aussi des opportunités 

pour penser autrement notre façon de 

nous approprier localement les com-

mémorations. Ainsi les élus des trois 

communes de Rencurel, Saint-Julien et 

Saint-Martin ont souhaité aller au-delà 

des classiques rassemblements autour 

des monuments que chaque municipa-

lité organise individuellement.  

Dans ce cadre, un travail important a 

ainsi été réalisé afin de rendre une âme 

à tous les noms de ces longues listes 

inscrites aux monuments aux morts.  

Ces longues listes dont on égraine inlas-

sablement les noms ponctués du solen-

nel « Morts pour la France » lors de l’ap-

pel aux morts. Ces longues listes qui 

nous rappellent le bilan humain terrible 

et la tragique universalité de la mort, 

partout en France et en Europe.  

Mais au fil du temps le souvenir de ces 

hommes s’est dilué pour les généra-

tions qui leur ont succédé. Un siècle 

plus tard, que sait-on véritablement 

d’eux et de ce qu’ils ont enduré ?  

Des enfants de 10 ans qui se plongent 

dans les registres d’état civil à la re-

cherche des traces du parcours de ces 

hommes découvrent que ces « Poilus », 

qu’ils imaginent très âgés, sont en fait 

très souvent de jeunes hommes, voire de 

jeunes papas, dont la vie a été interrom-

pue brutalement. Et leur regard sur la 

guerre s’en trouve changé. 

Tous les soldats nés sur le territoire des 

3 communes et morts pendant cette 

guerre apparaissent dans un livre(1), 

publié à l’occasion du centenaire, avec 

leur date et leur lieu de naissance, les 

noms de leurs parents, souvent le nom 

du hameau dans lequel ils vivaient, leur 

profession, le régiment dans lequel ils 

servaient, leur lieu de décès et les 

causes de leur mort, l’endroit où ils sont 

inhumés lorsqu’il est connu (39 des 109 

morts sont portés disparus) 

Cet ouvrage, nous le devons à Annie 

Glénat, de Rencurel, et à Jean-Luc 

Destombes, de Saint- Julien-en-

Vercors. Tous deux ont fait un considé-

rable travail de recherche et de recoupe-

ment d’informations dans les registres com-

munaux, sur des sites généalogiques, du 

ministère des armées ou de communes 

dans lesquelles se trouvent des nécropoles 

et aussi sur des documents que certaines 

familles ont bien voulu leur confier. 
 

Annie et Jean-Luc ont aussi resitué le 

parcours de ces soldats dans le dérou-

lement de la guerre et dans les 

grandes étapes qui ont marqué la stag-

nation ou l’évolution du conflit.  

On découvre, ou redécouvre, au fil des 

pages, combien la vie de ces hommes 

a peu compté au cours de cette pé-

riode de notre histoire, tant les choix 

militaires et les ordres donnés ont par-

fois été hasardeux, tant les conditions 

de vie qui étaient imposées aux soldats 

étaient inhumaines, tant la proximité 

permanente avec la mort a marqué, y 

compris ceux qui sont revenus. 

On découvre, ou redécouvre, au fil des 

témoignages, ce qu’a été la vie à l’arrière 

et la part qu’ont pris les femmes pour que 

leurs familles continuent à vivre. 
 

De la Grande Guerre, on aurait voulu 

croire qu’elle serait la Der des Ders. 

On sait ce qu’il en a été. Le Vercors en 

a payé le prix. 

Que le témoignage de ces hommes, de 

toutes origines, tragiquement unis dans 

la mort, donne aux vivants que nous 

sommes la force de nous unir dans la 

richesse de nos diversités pour ce bien 

si précieux qu’est la paix. 

Michel Eymard  

Pierre-Louis Filet  

Claude Vignon 
 

(1) « Les Poilus de notre vallée » disponible 

en mairie à partir du 5/11 

Le centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 sera marqué par  une riche programmation proposée par les 
communes de Rencurel, St Julien et St Martin-en-Vercors en collaboration avec de nombreux bénévoles et 
dans le cadre plus large d’un travail de mémoire(s) initié à l’échelle de St Marcellin Vercors Isère Communauté.  
Mais quel est le sens donné à cette entreprise collective ? Les maires des trois communes l’expriment ici. 

Commémorer le centenaire de l’Armis-

tice du 11 novembre 1918, passé 

l’éphémère de la cérémonie, c’est aus-

si une volonté de réincarner durable-

ment tous ces noms auxquels nous 

rendons hommage chaque année. 

Pour le 11 novembre 2018, les trois 

conseils municipaux ont décidé de 

s’associer pour proposer un hom-

mage à la hauteur de l’évènement.  

Aussi, ce livre, comme les différentes 

manifestations organisées dans nos 

communes avec la participation active 

et combien précieuse de bénévoles, 

invite-t-il, au-delà de l’hommage qui sera 

rendu aux combattants, à s’interroger 

sur ce qui a fait ce conflit et sur ce qu’il a 

engendré par la suite. 

Commémorer le centenaire de la fin de 

la guerre de 1914-1918 est une formi-

dable occasion de redoubler d’énergie 

pour agir au service de la paix, au ser-

vice de l’égalité et de la concorde entre 

les Hommes, d’où qu’ils viennent, 

quelle que soit leur sexe,  la couleur de 

leur peau et leurs croyances. 
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( Centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 )( Centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 )  

Cérémonie du 11/11Cérémonie du 11/11  Les rendezLes rendez--vous de la semainevous de la semaine  

Dimanche  
11 novembre  

 
à 10h à St Martin  

à 10h50 à St Julien  
à 11h45 à Rencurel 

 
 
 
 

Du 5 novembre  
au 10 novembre 

 

9h à 12h et 14h à 17h 
 

Expositions 
Rencurel 
St Julien 
St Martin 

3 expositions évoquent, à partir de documents de 
photos, d’objets, prêtés par des familles, comment 
la guerre de 1914-1918 a marqué nos communes. 
 

Ceux qui sont partis  combattre  
Rencurel, salle de la mairie 

 

La vie à l’arrière… Le rôle des femmes 
St Martin-en-Vercors, salle de la mairie 

 

La fin de la guerre… Le retour à la vie « normale » 
St Julien-en Vercors, salle du Fouillet 

A l’invitation de la médiathèque de La Chapelle, de 
bénévoles et de la bibliothèque de 
Rencurel, lundi 5, jeudi 8 et ven-
dredi 9 novembre au matin, les 
classes élémentaires se retrou-
veront dans les trois villages, 
pour découvrir les expositions et 
plusieurs ouvrages jeunesse trai-
tant de la guerre.  
Une première ! 

Du 5 novembre  
au 10 novembre 

 

Les écoliers  
se déplacent  

dans les communes 
voisines 

1915. A la ferme du Paridier, les femmes ont pris la relève des hommes partis 
au front. Travaillant sans relâche, leur 
vie est rythmée entre le dur labeur et le 
retour des hommes en permission. Hor-
tense, la doyenne, engage une jeune 
fille de l'assistance publique pour les 
seconder. Francine croit avoir enfin trou-
vé une famille...  

 

Le film sera précédé d’un court métrage d’animation de 
Augusto Zanovelllo (11mn), Lettres de femmes 
 

Plein tarif : 6,50€ - Tarif réduit : 5,50€ 

Mercredi  
7 novembre  

 à 20h30 
 

Cinéma 

Les gardiennes 
Film de Xavier Beauvois 

(2017) 
Salle des fêtes 

        St Martin-en-Vercors 

3 thèmes… 3 conférences…  
autour de la Guerre de 1914-1918 
 

Les armées anglaises et allemandes, par Jack SHELDON 
St Julien-en Vercors, le 9/11 à 20h,salle des fêtes 

 

Les monuments aux morts, par Pierre-Louis FILET 
De la loi de 1915 instituant la notion de « Mort pour la 
France » aux monuments aux morts créés après la 
Grande guerre pour se souvenir et commémorer 

La Balme de Rencurel, le 10/11 à 17h,  
salle du Coucourou 

 

Comment les historiens parlent de la guerre de nos jours, par Irène FAVIER 
La Balme de Rencurel, le 10/11 à 20h, salle du Coucourou 

 

Samedi 10 novembre, la P’tite Pause proposera un casse-croûte entre les 2 conférences. 

Vendredi  

9 novembre  
à 20h 

 
Samedi  

10 novembre 
 

à 17h et à 20h 
 

Pour prolonger les cérémonies du 11 Novembre 
une ancienne tradition sera remise à l’honneur : 
le banquet républicain qui clôturait traditionnelle-
ment les cérémonies durant l’entre-deux-guerres. 
 

Avec un menu régional inspiré des banquets de 
l’époque !  

Réservation obligatoire avant le 31 octobre.  
Un coupon est encarté dans ce numéro. Remettez-
le au plus tôt à votre mairie 

Dimanche  
11 novembre 

 à 13h30 
 

Repas  
du centenaire  

de l’armistice de 1918 

 

St Julien 

Ce dimanche 11 novembre, il n’y aura 
pas trois cérémonies organisées sé-
parément dans chacun des villages 
mais une même cérémonie d’hom-
mage aux combattants de la 
Grande Guerre en 3 parties, chaque 
partie se déroulant successivement 
dans chacun des villages. 
 

Les maires des 3 commune seront 
bien sûr présents tout  au long de 
la cérémonie et invitent tous les 
habitants à faire de même. 
 

Comme dans toutes les communes 
de la Communauté de communes de 
St Marcellin Vercors Isère, les 
cloches sonneront à toute volée 
dans les 3 communes à 11h11. 
 

Les enfants de l’école du village 
interprèteront une chanson de Flo-
rent Pagny, Le soldat, renforcés 
par des membres des chorales Do-
michat, Vercoralie et Choftawa. 
 

Un vin d’honneur servi à Rencurel 
suivra la fin de la cérémonie. 

A la demande de la commune, Serge 
Lombard, sculpteur, a redonné du 
lustre au monument aux morts. 
 

La pierre a été soigneusement net-
toyée, la peinture des noms des sol-
dats « Morts pour la France » a été 
refaite. Le nom d’Etienne Kondor a 
été rajouté à la liste des combattant 
tués en juillet 1944. 
 

C’est donc devant un monument ra-
fraîchi que se déroulera la cérémonie 
du centenaire de l’armistice du 11 
novembre 1918. 

Dans chaque village des murs d’expression seront installés afin que celles et 
ceux qui le souhaitent puissent venir s’exprimer sur la Première Guerre mon-
diale. Le travail réalisé́ par des élèves de 3ème y sera également présenté́.  
A Rencurel, ce sera sous l’abribus proche de la mairie. 
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( Centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 )( Centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 )  

Points de vue sur la Grande GuerrePoints de vue sur la Grande Guerre   

Difficile de faire un choix parmi les livres publiés depuis 100 ans sur la guerre de 1914-1918. Témoignages, docu-
mentaires, analyses, romans… tous nous apportent un éclairage sur ce qu’ont vécu les hommes, les femmes et 
les enfants durant ces quatre années de guerre… qu’ils soient l’œuvre d’historiens reconnus ou celle de simples 
« poilus ». 
 

La diversité des points de vue, si elle nous aide à mieux comprendre cette guerre, nous amène aussi à nous ques-
tionner sur toutes les guerres et sur notre responsabilité de citoyens. 

Les 4 tomes du roman 
de Pierre Miquel nous 
content les années de 
guerre de 4 frères mo-
bilisés. 
Un travail d’historien 
qui se lit comme un 
roman. 

Des témoignages de 
soldats écrivains, des 
livres écrits après la 
guerre devenus des 
« classiques ». 

La guerre, côté an-
glais : Courrier des 
tranchées. 
 
La guerre, côté alle-
mand : A l’ouest rien 
de nouveau. 
 
Et puis quatre livres 
sur l’après-guerre des 
soldats. 

Enfin, deux livres sur 
les femmes dans la 
guerre. 
 
Et beaucoup d’autres 
encore, disponibles à 
la bibliothèque. 
 
Une sélection est éga-
lement proposée pour 
les enfants. 



Le rôle des femmes pendant la Le rôle des femmes pendant la Grande GuerreGrande Guerre  
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( Centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 )( Centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 )  

« Au début de ce mois d’août 1914, le 
Président du Conseil, monsieur Viviani, 
fit parvenir dans chaque mairie, une 
proclamation à l’intention des femmes. 
 

Pierre Magnence, maire de Saint-Jean, 
souhaitait la lire le dimanche, sur la 
place du village à la sortie de la messe. 
Mais il pleuvait ce jour-là et monsieur le 
Curé ne pouvait pas faire moins que de 
proposer son église, malgré la rancune 
tenace qu’il éprouvait à l’encontre de 
cet anticlérical notoire de Viviani. 
 

Conscient de sa responsabilité, le 
maire commença d’une voix de sten-
tor : 
- Debout femmes françaises ! 

Remplacez sur le champ du travail 
ceux qui sont sur le champ de ba-
taille ! 
Préparez-vous à leur montrer demain 
la terre cultivée, les récoltes ren-
trées… 
Je vous demande de maintenir l’activi-
té des campagnes… 
Je fais appel à votre vaillance… 
Femmes ! Debout ! À l’action ! À 
l’œuvre ! 

 

Les voûtes de l’église gardèrent long-
temps les vibrations de sa voix dans un 
silence absolu. 
 

Lentement, monsieur le Maire plia son 
papier, le glissa dans sa poche. 
 

Du côté des femmes, un marmonne-
ment se glissa sourdement entre les 
rangs. 
 

Le maire qui avait toujours de bons 
yeux et de bonnes oreilles repéra im-
médiatement l’insoumise au milieu de 
l’assistance. 
 

- Qu’est-ce que tu as à baronter, Mari-
nette Gaspard ? 
 

Comprenant qu’on lui lançait un défi, 
l’interpellée lança d’une voix claire : 
 

- Et pourquoi qu’il dit : debout, ce mon-
sieur Viviani ? Est-ce qu’il croit que les 
femmes de paysans sont assises dans 
un fauteuil ? 
 

Magnence décontenancé par la re-
marque, jugea prudent de ne pas pren-
dre l’offensive. 
 

- C’est une façon de parler, rien de 
plus. Et qu’est-ce qu’il aurait dû dire à 
la place de debout ? 
- Un autre mot, mais pas celui-là ! 
 

Enhardie par la réflexion de la mère 
Gaspard, une autre voix monta du fond 
de l’église : 
- Dis donc, Magnence… 
 

C’était la belle-sœur du Maire et elle le 
tutoyait depuis l’enfance. 
 

- Tu t’es déjà demandé quand est-ce 
que ta femme s’asseyait ? 
 

Pierre Magnence haussa les épaules, 
jeta un coup d’œil du côté des 
hommes, cherchant un soutien. Mais, à 
sa gauche, les visages s’étaient fait 
goguenards. 
 

- Dès le matin, on commence à sortir 
les poules et donner l’herbe aux lapins. 
Après, il faut tirer l’eau à la pompe, net-
toyer le poulailler et c’est déjà l’heure 
de la traite. Et puis tremper la lessive, 
rentrer les seaux de lait… 
- Ramasser les légumes pour la soupe, 
préparer la pâtée des cochons, laver 
les auges, poursuivit une troisième. 
- Rentrer le bois, allumer le feu, pous-
ser la brouette des poubelles… Parfois, 
faut manier la hache… 
- Remplir les paniers du marché, des-
cendre à Chavanelle avant le jour. 
- Ou monter aux champs rejoindre les 
hommes. 
- Et les gamins à préparer pour 
l’école… 
- Et faire le ménage, le raccommodage, 
surveiller la marmite 
 

Ça fusait de partout. 
C’était beaucoup plus qu’une plainte, 
c’était une révolte. 
Magnence leva une main apaisante, 
eut un sourire qui se voulait conciliant. 
 

- C’est vrai que vous êtes plus souvent 
debout qu’assises. On ne va pas con-
tester votre travail. Mais nous, les 
hommes, c’est pareil. Quand donc 
sommes-nous assis ? Jamais. Unique-
ment le soir, quand on passe à table. 
 

Brusquement, il eut une vision rapide et 
la sensation que la même image par-
courait l’assistance. 
Même à table, les femmes restaient 
debout, derrière la chaise, entre le four-
neau et la table, à servir la soupe, le 
pain, le vin… Son épouse, comme les 
autres, à plus de soixante ans, restait 
debout pendant les repas, pour passer 
les plats. 
 

Bon sang ! C’est vrai qu’elles étaient 
debout ! 
Il ne souriait plus. Il regardait droit de-
vant lui un pli amer autour de la 
bouche. À sa gauche, les sourires nar-
quois avaient disparu. 
 

- Ce qu’on vous demande, c’est de rem-
placer les hommes partis au front. 
 

- Et qui est-ce qui nous remplacera, si 
on remplace les hommes ? 
 
Pierre Magnence commençait à regret-
ter sérieusement  de s’être fait le porte-
parole du gouvernement.  
 

René Viviani aurait dû venir en per-
sonne parler aux femmes de Saint-
Jean. Peut-être qu’il aurait réfléchi sur 
les termes à employer avant de se lan-
cer dans un discours qui leur était des-
tiné. 
 

- Ecoutez ! En juillet, j’avais exactement 
huit cent quarante-trois concitoyens à 
Saint Jean. L’armée m’en a enlevé plus 
de cent dans la première semaine. Et 
d’autres partiront encore. Vous le savez 
bien, vous qui êtes là. Vous avez toutes 
un père, un mari, un frère ou un fils, là-
haut. Et tous des bras solides, des 
hommes dans la force de l’âge. Alors, 
je vous le demande : restez debout, 
femmes de Saint-Jean. Et que notre 
village continue de vivre ! » 
 
Ce livre est disponible à la bibliothèque de 
Rencurel. 

Jean Glénat, maire de Rencurel en août 1914 eût probablement à lire la déclaration du Président du Conseil, 
René Viviani, aux femmes du village. Nous ne savons rien de leurs réactions. 
Jeanne-Marie SAUVAGE-AVIT nous conte dans ce livre, celles des femmes du petit village où se déroule 
l’histoire. 
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Fête du bleu du Vercors 2019Fête du bleu du Vercors 2019  

( Au jour le jour )( Au jour le jour )  

Une réunion publique pour signer le lancement de la fête. Et l’édition 2019 
sera aux couleurs de 3 communes : St Martin, St Julien et Rencurel en 
Vercors ! Une première !  

 

Depuis maintenant près de 20 
ans, la Fête du Bleu réunit des 
milliers de visiteurs pour fêter, 
au son d’une même cloche, le 
Bleu du Vercors-Sassenage, 
l’agriculture, le patrimoine, la 
culture, les savoir-faire, la gas-
tronomie… et tant d’autres 
choses, avec pour dénominateur 
commun : le Vercors !  
Qui aurait pu imaginer, à l’origine, 
que la Fête du Bleu du Vercors-
Sassenage réunisse autant de 
monde pour mettre à l’honneur 
l’agriculture et le Vercors ?  
 

Véritable vitrine, elle séduit par 
son caractère unique et permet 
la rencontre de ces hommes et 
femmes qui font du Vercors un 
territoire exceptionnel. Au tra-
vers d’une programmation éclec-
tique, toujours aussi festive, pe-
tits et grands éleveurs se retrou-
vent aux côtés des habitants, 
artisans, restaurateurs, élus et 
visiteurs.  
 

Êtes-vous prêts à faire partie de l’aventure ?  
Que vous soyez impatients de commencer ou à la recherche de réponses à vos 
questions, le comité d’organisation ainsi que vos élus référents vous attendent 
pour une réunion publique participative : 
 

 Comment je peux participer à ma manière à la fête ? La présentation de la 
fête du Bleu et de son mode d’organisation aidera à trouver la réponse 

 Mes idées et mes envies pour l’édition 2019 : il y aura échange et recueil 
des propositions  

 Quel thème, quel parrain ou quelle marraine, quels symboles sur l’affiche ? 
On débattra. 

 

En fin de soirée, nous trinquerons au lancement de la préparation de la Fête du 
Bleu 2019 
 

Rendez-vous le vendredi 16 Novembre 2018, 20h30,  
à la salle des fêtes de St Julien en Vercors ! 

 

Prisca Manuel 

Chargée d’accompagner la préparation de la fête du Bleu au Parc du Vercors 

InsoliteInsolite  

Un chien aboie dans les conduites d’eau pluviale du village.  
 

C’est avec ces mots que Joëlle et Virginie viennent nous voir ce dimanche. 
Nous les regardons un peu étonnés, mais c’était bien réel, les conduites 
aboyaient !!! Christian a pu le constater aussi. 
 

Ce chien ratier était à la poursuite d’un renard dans le réseau d’eaux pluviales. 
Bagarre... Silence... Puis le chien repasse par le regard où Romain, venu en 
renfort, l’attrape. 
 

Le chien va bien, le renard nous ne le savons pas… mais nos conduites 
n’aboient plus !!! 
 

Annie Glénat 

( Appels )( Appels )  

Traversée Traversée   
de La Balmede La Balme  

Lettre ouverte à nos élus 
 

La circulation dans le village de la 
Balme s’accroit, la vitesse des véhicules 
aussi sans que rien ne vienne la régu-
ler, la limiter. Le village n’est pas sécuri-
sé, il est dangereux, tout le monde sait 
ça. Les habitants du village le pensent, 
le disent, le subissent d’autant plus 
qu’ils sont plus jeunes, plus âgés ou en 
difficulté. Pour moi cette situation  est 
difficile et incompréhensible. J’ai alerté 
les municipalités précédentes et aussi le 
Conseil Général, j’ai eu des promesses 
non tenues, des gestes d’impuissance 
voire d’indifférence et jamais aucune 
explication. Comment se fait-il en effet 
que les villages alentour aient réglé ce 
problème, c’est en effet le cas de St 
Julien, St Martin, Villard de Lans, les 
Jarrands,  Choranche, Auberives etc. et 
que Rencurel n’y parvienne pas ? 
 

Pouvons-nous compter sur vous pour 
prendre sérieusement en compte 
cette question et y apporter des solu-
tions efficaces ? 
Je vous le demande, je l’espère, pour 
le bien de tous. Je vous remercie 
d’avance. 

Martine Gauthier-Pilarski  

Nous reviendrons sur la question de la 
traversée de La Balme dans un pro-
chain n° de L’Air du Temps. 
Un nouveau rendez-vous avec le Dé-
partement, propriétaire de la route, est 
en préparation. 

Michel Eymard 

Les chiensLes chiens  

Nous habitons un village paisible et 
charmant où il fait bon vivre. 
Certes, durant la saison estivale, nous 
avons quelques désagréments avec 
les motards qui apprécient eux aussi 
le Vercors. 
Nous avons le désagrément des chiens 
qui aboient quand leurs maitres sont 
absents, ou montrent leurs crocs quand 
on traverse un hameau. 
Mais c'est supportable. 
Par contre, la nuit : Pratiquement plus 
de circulation, quelle sérénité ! Les 
cloches de notre église cessent de 
sonner à 23h. Même l'éclairage public 
s'arréte à 23h. 
Mais les chiens !!!!!!!!!!!!!!!!!!! Eux, ne 
s'arrêtent pas. 
Ne serait-il pas possible aux proprié-
taires des chiens de mettre ceux-ci 
dans un local fermé la nuit ? Cela pour-
rait éviter de nombreuses insomnies ! 
Merci à ces propriétaires de chiens 
pour leur compréhension. 

Joëlle Stanzer 
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( Au jour, le jour... )( Au jour, le jour... )  
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Renaud Callet vous emmène  
 

à Villard de Lans 
 

Jeudi 25 octobre 
 

à Saint-Marcellin 
; 

Mardi 6 novembre 
Jeudi 22 novembre 
Jeudi 6 décembre 

 

Départ à 9h05 du village  
Renseignements au 04 76 38 96 18 

 

Tarif  aller-retour : 5 € 
 

N’oubliez pas de réserver au 
0820 08 38 38 

TADTAD    OctobrOctobre à décembree à décembre   

AgendaAgenda    Octobre Octobre --  NovembreNovembre  

Mardi 23 octobre  
à 19h 

 

Conseil municipal 

 
Rencurel 

Mairie 

Petites annoncesPetites annonces  

Vends 
 

2 pneus 135/80/13  20€ 
4 pneus 185/65/14 40€ 
2 pneus 175/70/13 20€ 
2 pneus 165/70/13 30€ 

 
 

Contact : 06 70 73 88 06 

Jeudi 8 novembre 
à 19h 

 

Conseil communautaire 

SMVIC 
Cras 

            Salle polyvalente 

Centenaire  
de l’armistice du 

11 novembre 1918 
 

Cérémonie, 
expositions, cinéma, 

conférences,  
rencontres…  

Voir p.3 

Vendredi  
16 novembre à 20h30 

 

Réunion publique 
Préparation fête du bleu 

du Vercors 2019 
 
 

 St Julien-en-Vercors 
               Salle des fêtes 

 

Vendredis  
18 octobre 

L’art des années 1910 
 

9 novembre 
L’art d’après guerre 

 

23 novembre 

Les femmes artistes  
dans les années  

http://lahalle-pontenroyans.org/ 

L’association Domichat est heureuse de vous annoncer 
la prochaine représentation du P’Ti Théâtre du Chat’Limont 

 

La Cantatrice Chauve, d’Eugène Ionesco 

Mise en scène : Nicole Bouet 
 

Samedi 17 novembre à 20h30 

Salle des fêtes de Saint Julien en Vercors. Entrée libre.  

Créée en 1950, cette pièce d’Eugène Ionesco est devenue, depuis, un chef-d’œuvre incon-
tournable du Théâtre de l’Absurde. 

 

Les Smith, « aux environs de 
Londres », ont invité, parce 
que ça se fait, les Martin. 
Invitation qui tourne mal. Les 
Martin se font insulter par la 
bonne, Mary, et la soirée 
débute dans un silence gla-
cial. Plus tard, un capitaine 
des pompiers fera intrusion, 
« en mission de service » 
pour, finalement, tenir le cra-
choir avec des anecdotes 
toutes plus ringardes les unes 
que les autres. Bref, vous 
l’aurez compris, ce n’est pas 
la soirée du siècle et on s’en-
nuie ferme chez les Smith ! 

Mais cet ennui plombant génère des tics, des dérapages verbaux et gestuels pour aboutir à 
un déchainement de violence totalement incongru, donnant ainsi à ce spectacle une colora-
tion hautement déjantée, irrésistible.  
Gageons que vous, spectateurs, vous ne vous ennuierez pas une seconde ! 
 

Avec : 
 

M. Smith : Leslie Huaux 
Mme Smith : Danièle Faure 
M. Martin : Allison Fanjas 

Mme Martin : Jacqueline Repellin 
Mary, la bonne : Edith Faure 

Le capitaine des pompiers : Véronique Fanjas 

Histoire de l’art 
 

3 conférences 
3 dates 
3 lieux CAMPAGNE D'HIVER 2018/2019  

DES RESTOS DU COEUR  
DE ST MARCELLIN 

 

DATES D'INSCRIPTION 
 

Lundi 19 novembre 2018 
de 9H à 11H30  

et de 14h à 16H30 
 

Mercredi 21 novembre 2018  
de 9h à 11h30 

SolidaritéSolidarité  
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PROMENADE EN MOYENNE BOURNEPROMENADE EN MOYENNE BOURNE  

( Rétrospective)( Rétrospective)  

Vous avez pu constater du change-
ment sur les bords de la Bourne. Le 
paysage s’est ouvert ! 
 

La maladie avait détruit les frênes à 80 %. 
Les branches mortes tombaient,.. Et 
dans la prairie de M. Girard, et dans la 
Bourne,  et sur le chemin… Le spec-
tacle était à la désolation. Rien ou pas 
grand-chose n’avait été entrepris pour 
tenter d’enrayer ce problème.  
 

Robert avait mis en « frêne têtard » 
quelques jeunes éléments et notre in-
tention était aussi de procéder à cette 
action pour, peut-être, apercevoir un 
petit résultat positif puisque, pour l’ins-
tant ça marche.  
 

L’entreprise Vercors Bois avec sa re-
doutable machine, en une journée, a 
coupé et débarrassé les arbres et les 
branches. Robert Girard les a broyés, 
puis empierré les quelques failles dans 
le chemin et le talus.   Fred a terrassé, 
taluté, Robert a taillé les buissons qui 
entravaient le chemin, rebroyé le tout 

pour qu’une belle image se dessine 
pour le bien-être de tous…  Nous es-
pérons n’avoir pas traumatisé les 
truites ! 
 

On peut voir les eaux s’écouler paisi-
blement et c’est presque un gazon an-

glais qui recouvre ce joli chemin rural 
de la Balme au Moulin.  
Les souches coupées à hauteur de 
sièges invitent à une halte et à la con-
templation de la première merveille du 
Vercors  : LA BOURNE … Qui dans 
cette portion a retrouvé toutes ses 
eaux ! Et c’est unique ! 
 

Les Champs Elysée de La Balme… 
 

Merci aux propriétaires de chiens qui 
adorent cet endroit de  tenir en laisse 

leur animal de compagnie (il y a des 
troupeaux à proximité) et de déposer 
les « crottes » dans le talus en bordure 
de l’eau... Merci aussi de ne pas les 
laisser creuser le chemin à la re-
cherche de quelques mulots. 

Merci à nos amis de la société de 
pêche de Rencurel qui offre des pi-
quets de clôture, à la famille Girard 
pour l’espace concédé et les travaux 
réalisés. 

Christian Stanzer 

JOURNÉES DU PATRIMOIJOURNÉES DU PATRIMOINENE  À L’ENS DES RIMETSÀ L’ENS DES RIMETS  

57 personnes ont suivi les visites guidées…      Une centaine ont profité du repas offert près du four 


